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Les objectifs essentiels de cette mission étaient : 

(1) faire le point sur les partenariats de Calim en cours et prévus (G4I/AgrEvo, Embrapa); 

(2) participer à la réunion Procisur/Cirad en Uruguay destinée à élaborer des projets conjoints 
à soumettre à des :financements régionaux ; 

(3) intervenir dans l'atelier Redcapa/F AO sur la formation à l'analyse des politiques agricoles. 

1. RECHERCHES SUR LES RIZ HYBRIDES 

Cette partie fait l'objet d'un rapport séparé intitulé "Rapport sur le programme de 
création de riz hybrides (Mission de décembre 1998)". 

2. RÉUNION PROCISUR 

Procisur est un ''Programme Coopératif pour le Développement Technologique Agricole 
du Cône Sud" créé en 1980 et associant les instituts de recherche agronomique d'Argentine, 
Bolivie, Brésil, Chili, Paraguay et Uruguay ainsi que l'Institut Interaméricain de Coopération pour 
l' Agriculture (1ICA)'1). 

Une réunionProcisur/Cirad a été organisée à l' initiative de la cellule Prosper "Cône sud" 
du Programme Agro-alimentaire et financée par le MAE. Elle s 'est tenue dans les faubourgs de 
Montevideo les 10 et 11 décembre. Elle a réuni 17 participants du cône sud (Argentine, Brésil, 
Chili, Paraguay, Uruguay) et 5 personnes du Cirad (Cellule Prosper: G. Chuzel, G. Henry et 
D. Pallet; Calim: JF. Cruz et P. Fabre) ainsi qu'un chercheur de l'Inra (P. Varoquaux). 

L'objectif de cette réunion de travail était le montage - par trois groupes de travail - de 
trois projets régionaux de recherche entrepris par les organismes nationaux de recherche en 
collaboration avec le Cirad ( et l' Inra) portant sur : le développement de produits à haute valeur 
ajoutée à base de manioc, la préservation de la qualité des fruits tempérés à l'aide des techniques 
d'atmosphère contrôlée, l'évaluation de la qualité du riz. Calim était essentiellement concerné par 
ce dernier projet. 

Après acceptation des projets par Procisur, leur financement sera recherché par soumission 
auprès de Fontagro(2

) et d'autres bailleurs de fonds (l'UE a été mentionnée). Le calendrier de la 
procédure est le suivant : 

(1 ) Voir rapport de A. de Courville pour plus d' informations. 

(2) Fond de la BID. Voir rapport A. de Courville. Un financement complémentaire pour la partie incombant aux 
organismes brésiliens devra être trouvé (financement propre, Prodetab, ... ) si le Brésil n'adhère pas à ce fonds en 1999. 
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- 25 janvier 1999 : remise du document provisoire au Comité Directeur de Procisur ; 
- fin février 1999 : sélection et attribution des priorités par Procisur ; 

possibilité d'une réunion complémentaire des principaux partenaires (Procisur) ; 
- 31 mai 1999 : soumission à Fontagro. 

2.1. Montage d'une proposition de recherche sur la qualité du riz dans le Mercosur 

L'ébauche de projet élaborée durant ces deux journées figure en annexe 2. Ce projet porte 
sur l'évaluation et l'amélioration de la qualité du riz dans le Cône Sud, par la détermination 
des caractéristiques de qualité pour les marchés et les utilisateurs industriels et 
l'identification des points critiques dans l'élaboration de la qualité. Il s'agit essentiellement 
d'analyser les filières d'approvisionnement du marché brésilien du riz (irrigué) à ·partir de la 
production du Rio Grande do Su~ d'Uruguay et d'Argentine. Quatre étapes sont prévues : 

• Connaissance des marchés et des modes d'utilisation des produits. Une étude du marché 
brésilien (marché importateur de la région) sera réalisée, centrée sur l'étude de la 
perception de la qualité par les consommateurs. 

• Mise au point des critères et méthodes d'analyse. Le rapprochement des analyses 
technologiques (physico-chimiques), culinaires et sensorielles (pai,el de consommateurs) 
permettra d'identifier les critères pertinents pour évaluer la qualité. 

• Identification des points critiques pour la construction de la qualité. On suivra l'évolution 
de la qualité aux différentes étapes techniques des filières (pour quelques variétés 
choisies<3

~ en effectuant une série de mesures utilisant les critères définis précédemment. 
• Synthèse-diagnostic et proposition de solutions techniques. L'analyse de la construction 

de la qualité conduira à proposer des solutions techniques. 

Les partenaires de ce projet devraient être : 

Brésil= Embrapa (CTAA de Rio de Janeiro & Centre "Climat tempéré" de Pelotas) 
Paraguay= Direction de la recherche agricole du Ministère del' Agriculture 
Uruguay = INIA 
France = Cirad (P AA/Prosper et Calim) 

L'INTA d'Argentine devrait être associé, mais le représentant pour le riz n'est pas venu 
à la réunion de Montevideo. 

Sur le fond, la formulation de ce projet est encore insuffisante. Un travail 
d'approfondissement méthodologique et de clarification des rôles, des responsabilités 
institutionnelles et du montage financier envisagé est encore nécessaire. En matière de partenariat, 
outre l'absence de l'Argentine, un travail de prise de contacts avec les entreprises privées devant 
être impliquées reste à faire. 

(3) L'essentiel de la culture du riz dépend de 3 variétés (CICA 8, CEA 4 et IR.GA 416) au Paraguay, de 2 variétés (EL 
PASO 144, Inia Tucuari) en Uruguay, de 7 variétés (El Paso 144, IR.GA 409, 410 et 417, Embrapa 7 Taim, ... )au Rio 
Grande do Sul. 
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Dans un environnement très concurrentie1<4>, les chances de financement de ce projet 
dépendront à l'évidence des capacités de Procisur à en finaliser la formulation et en améliorer 
l'organisation. Le CTAA de Rio de Janeiro est leader pour ce projet, mais la contribution du 
Cirad sera essentielle, comme le montre le rôle décisif joué par les participants Cirad pour cette 
première élaboration du projet. 
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2.2. La cellule "Prosper" du programme Agro-alimentaire 

La réunion de Montevideo a été l'occasion d'une prise de contact avec la cellule Prosper 
et d 'être associé au travail mené par son équipe en poste au Brésil. 

Quelle que soit l'issue du projet sur la qualité du riz, cette réunion a permis d'élargir les 
contacts dont disposait Calim en Amérique Latine. 

En aparté, des discussions menées avec G. Henry et G. Chuzel ouvriront peut-être des 
pistes de collaboration sur les racines et tubercules (sur l'Asie ou l'Amérique latine). 

3. ATELIERREDCAPA/FAO 

Redcapa est un "réseau d'organismes engagés dans la formation en économie et politiques 
agricoles en Amérique latine et dans les Caraibes". Ce réseau a été constitué officiellement en 
1993 et rassemble 63 organismes de 21 pays. Quelques organismes originaires des Etats-Unis, du 
Canada, des Pays-Bas, d'Espagne, d'Italie et de Grande Bretagne y sont associés. Parmi ses 
objectifs, notons l'appui international entre chercheurs, l'échange en matière de méthodologie, 
la production de matériels de formation et l'organisation de cours, de séminaires et d'échanges 
d'étudiants ou de stagiaires, ... (Voir présentation en annexe 3) 

Le projet de la FAO de formation à l'analyse des politiques<5
), sur fonds fiduciaires 

français, qui vient de se terminer s'est partiellement appuyé sur Redcapa pour ses activités en 

( 4) Apparemment, seule une dow.aine de projets sera retenue par Fontagro en 1999 ( contre 18 en 1998 pour une 
soixantaine de propositions) pour un montant maximum de 500.000 US$ par projet. 

(5) Largement fondé sur l' utilisation de l'analyse de filière comme mode d' analyse et base de l' élaboration de 
politiques sectorielles. 

4 



1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

Argentine. L'objet de cet atelier était, entre autres, d'évaluer le matériel produit durant ce projet 
et de discuter du type de formation adapté en la matière. 

3.1. L'atelier de Rio de Janeiro 

Une quarantaine de personnes de divers pays latinoaméricains ont participé à cette réunion 
sur l'utilisation de l'analyse de filière pour l'analyse des politiques agricoles, la formation à 
l'analyse des politiques et les liens avec la macroéconomie. Je n'ai pu assister qu'aux deux 
premières journées (programme en annexe 4). L'invitation que j'avais reçue me demandait de 
d'effectuer deux interventions portant sur : 

la méthodologie de l'analyse de filière comme aide à la formulation des politiques 
économiques et agraires ; 
la présentation d'une étude cas sur l'analyse de la compétitivité internationale des filières 
d'exportation de banane (Il m'a été demandé que cette présentation soit publiée dans la 
revue scientifique de Redcapa - annexe 5). 

Cette réunion a fait apparaître l'existence de noyaux de recherche très impliqués dans le 
domaine de la mésoéconomie néo-institutionnelle. L'université de Sao Paulo (PENSA/USP, dirigé 
par D. Zylberstajn) en particulier apparaiÎ comme l'un des promoteurs dyna.lJlÎque des recherches 
en la matière. Toutefois, l'objet de la réunion était plus pragmatique de la part des organisateurs : 
préparer des cours et des projets de formation en Amérique latine pour un public de niveaux plus 
divers. C'est en particulier l'objectif du service TCAS de la FAO dont le nouveau chef, José Maria 
Caballero était présent. A cet égard, mes interventions ont été jugées très positivement par les 
organisateurs. 

D'une façon générale, il est clair qu'une grande partie du milieu des économistes 
latinoaméricains est très proche des démarches théoriques et méthodologiques développées 
au Cirad. Les changements importants qui se développent sur le continent (en particulier en 
matière d'intégration régionale des filières) largement appuyés par la construction du Mercosul 
(tout en maintenant l'existence d'agricultures hors du champ d'intégration dans les grandes filières 
de consommation de masse) multiplient les défis pour les économistes ( organisation, qualité, 
transition, ... ). Les travaux déjà existants dans le domaine de l'agriculture familiale pourraient donc 
être complétés par des activités dans les domaines de la mésoéconomie et de l'analyse des 
politiques. De ce point la venue prochaine de P. Mendez au Brésil et son rôle de coordonnateur 
du réseau des économistes du riz constituent une pièce importante d'un "dispositif Cirad". 

3 .2. Implications pour le futur 

J'ai tenu deux réunions en aparté avec les organisateurs (W. Eykman de Redcapa et 
JM Caballero de la FAO). En conclusion : 

l' adhésion du Cirad à Redcapa me paraît souhaitable tant pour Calim que pour d'autres 
programmes du Cirad (Ecopol, ... ). Cette adhésion permettra d'assurer des relations plus 
suivies avec un ensemble d' institutions latino-américaines de formation en économie, 
d'être partie prenante des débats qui les traversent, et de pouvoir faire des propositions 
dans un réseau réceptif. N.B. : La contribution annuelle est de 300 US$; 
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- une demande de co-publication (Cirad-Redcapa-FAO) de la version espagnole (et peut­
être portugaise) de la note FAO de méthodologie sur le calcul économique de l'analyse 
de filière m'a été faite. Cette publication permettrait à la fois de se faire (re)connaître et 
de répondre à la demande récurrente de documents en espagnol et portugais. La révision 
linguistique sera prise en charge par Redcapa. Imprimée en Amérique latine, son coût ne 
devrait pas être trop élevé ; 

- l'implication ultérieure du Cirad dans la formation à l'analyse des politiques, et en 
particulier dans les méthodes d'analyse de filière, est souhaitée. Toutefois les conditions 
concrètes de cette participation ne sont actuellement pas définies, et les :financements 
envisageables réduits. 

4. VISITE AU CNPAF DE VEMBRAPA 

Le Centre National de Recherche ''Riz et Haricot" (CNP AF) de l'Embrapa a pour mandat 
de trouver des solutions technologiques compétitives et durables pour les filières riz et haricot. 
A noter que, du fait de sa situation dans l'Etat de Goias, une grande partie des activités liées au 
riz irrigué sont en fait menées par l'Embrapa de Pelotas (Rio Grande do Sul). 

4.1. Déroulement de la visite 

La visite a été très bien organisée par le chef du centre (Pedro Arraes) avec un programme 
permettant de couvrir tous les domaines de recherche entrepris par le CNP AF, et avec une grande 
dispombilité montrée par tous mes interlocuteurs. (Programme en annexe 6) 

Le CNP AF est bien équipé en laboratoires tant pour les principales analyses 
technologiques que pour la biologie moléculaire. Le laboratoire de ressources génétiques dispose 
de 9500 accessions de riz dont les fiches de caractérisation devraient être informatisées en totalité 
d'ici quelques mois et en partie consultables sur Internet. Il est clair que les brésiliens y voient un 
intérêt stratégique. A noter que le centre ne dispose pas actuellement de technologue de 
formation. L'actuelle responsable du "laboratoire de la qualité" (Mme Noris Vieira) est 
initialement une spécialiste des semences. 

Il est intéressant de noter que le travail du CIAT, et tout particulièrement de Marc Chatel, 
a été plusieurs fois mentionné comme un vecteur clé des activités des améliorateurs de l'Embrapa. 

Il est intéressant également de noter que le centre a créé une "Area de neg6cios 
tecnol6gicos", structure dirigée par un spécialiste des semences (Claudio Bragantini) et qui 
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constitue une véritable cellule de valorisation tant pour ses aspects de liens et de négociations avec 
le secteur privé que pour le conseil en matière de protection des droits de propriété. 

A noter égaiement, l'impression largement partagée que le riz pluvial entre dans une phase 
de développement importante liée à l'arrivée de variétés de qualité (et donc bien acceptées), au 
faible coût de la culture en comparaison des coûts de la riziculture irriguée du Sud ( et donc 
compétitives sur le marché brésilien) et à un système d'exploitation durable reposant largement 
sur le semis direct (accepté de façon croissante par les producteurs). Les quelques statistiques 
existantes semblent effectivement bien indiquer cette tendance forte. 

4.2. Implantation de Patricio Mendez 

Le CNPAF ne dispose que de 3 personnes travaillant dans le champ de l'économie, dont 
aucun chercheur disposant d'un doctorat: 

Lidia Pacheco, disposant d'un Bs, venue en stage au Cirad durant les mois 
d'octobre à novembre (Area de neg6cios tecnol6gicos); 
Ojmira, travaillant à la collecte de données et à l'entretien d'une base de données 
sur les exploitations (Area de manejo de culturas); 
Magri, technicien ayant entrepris une maîtrise en économie (Area de neg6cios 
tecnol6gicos). 

A noter que Pacheco et Magri, viennent d'éditer un livre très documenté sur le secteur 
rizicole des Etats du centre du Brésil. 

Le besoin d'un développement des activités de recherche en économie, et tout 
spécialement en économie des filières, apparaît effectivement de manière forte. Au delà, 
c'est bien un appui en matière de méthodologie qui est requis compte tenu de l'insuffisant 
niveau de formation des économistes. A ce sujet, l'idée émise que P. Mendez puisse être "co­
orientateur" du travail de maîtrise de Magri est intéressante. 

En ce qui concerne les modalités du partenariat avec P. Mendez, les conclusions ont été 
les suivantes : 

Plan institutionnel : 
acceptation de l'arrivée de P. Mendez en Août 1999, pour une durée de départ de 
3 ans; 
installation professionnelle au CNP AF à Goiania ; 
une fraction de son activité (a priori de l'ordre de 20% de son temps) sera 
consacrée à la coordination du réseau des économistes riz d'Amérique latine ( avec 
le FLAR); 
insertion dans l' Area de neg6cios tecnol6gicos, sous la responsabilité de Claudio 
Bragantini; 
orientation scientifique et appui de la part du Cirad (soutien scientifique et garantie 
du développement d'une véritable thématique de recherche pour P. Mendez, et 
non rôle de chargé d'études); 
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Objectifs : 
assurer la formation de l'équipe d'économiste du CNP AF (2 personnes de l' Area 
de neg6cios tecnol6gicos, dont une en formation à l' extérieur, éventuellement une 
troisième personne) ; 
réaliser des études de filière permettant de capitaliser la méthodologie et d'assurer 
les besoins de connaissance des filières ; 
travailler sur l' impact de la recherche ; 
contribuer à monter un(des) projets(s) en réponse à des appels d'offres destinés 
à financer les recherches ; 
assurer la coordination du réseau des économistes latino-américains du riz dans 
le cadre du FLAR ; 

Organisation pratique et matérielle : 
montage du programme de travail durant le premier semestre 1999 et finalisation 
à l'arrivée de P. Mendez en Août; 
CNP AF assurera tout le fonctionnement (y compris fourniture d'ordinateur et 
paiement des déplacements sur le terrain sur la même base que les autres 
chercheurs de l'Embrapa); 
demande sera faite à la structure nationale pour la possibilité de prise en charge 
par l'Embrapa du logement (très faibles chances d'approbation) et d'un voyage 
d'appui scientifique annuel du Cirad. 

4.3 . Autres collaborations envisagées 

(a) Conformément aux discussions tenues à Montevideo, j'ai fortement incité le CNP AF à se 
joindre à la proposition de recherche sur la qualité du riz montée par Procisur. L'accueil a été 
intéressé (mais prudent, peut-être pour des raisons de relations institutionnelles entre entités de 
l'Embrapa). Il a été décidé: 

d' envoyer au CNPAF la première version du projet; 
et qu'en retour le CNPAF proposerait son insertion par le biais de la filière riz 
pluvial. 

De façon plus large, le thème de la qualité est un domaine où les coopérations avec le 
Cirad sont recherchées, sans être bien définies. 

(b) De façon plus précise, l' idée d'une collaboration sur la qualité fondée sur l'utilisation de 
marqueurs moléculaires (recherche de QTL) m'a été soumise comme une voie qui pourrait 
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intéresser le CNP AF d'ici deux années. L'idée est qu'à ce moment, le Cenargen<6
l ne sera pas prêt 

à ce type de travaux car sa stratégie serait trop exclusivement fondée sur la productivité. Par 
contre, l'évolution des recherches du CNPAF l'amènerait à considérer ce champ comme 
important. 

Y a-t-il lieu de développer un lien avec le labex et la plate-forme de Montpellier à ce 
sujet? 

( c) Par ailleurs, une demande directe de reprise de la collaboration en matière de riz hybrides 
m'a été faite. Il a été souligné plusieurs fois que, contrairement à l'époque du lancement de ce 
programme avec J. Taillebois, il y aurait maintenant les moyens d'un fonctionnement correct du 
programme. Il semble que le programme du CNP AF en la matière bute sur le problème de la 
production de semences ( des essais sont faits avec une repiqueuse mécanique, la solution de faire 
produire les semences dans des zones à main d'oeuvre abondante m'a aussi été mentionnée ... ). 
Des discussions seraient en cours avec Novartis. J'ai clairement indiqué que nous continuerions 
en priorité avec AgrEvo si nous arrivons à un accord, tout en laissant une porte ( entr)ouverte dans 
le cas contraire. 

(d) Notons enfin la suggestion que le Cirad et le CNPAF collaborent ensemble dans des 
relations triangulaires avec l'Afrique. Ici non plus aucun thème n'a été particulèrement mentionné. 

• 

(6) Centre national de l'Embrapa spécialisé dans les ressources génétiques et le génie moléculaire. 
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ANNEXE 1 

LISTE DES PRINCIP ALES PERSONNES RENCONTRÉES 

,.. Brésil Riz hybrides : 

,.. Procisur: 

""Redcapa : 

Guinter FRANZ, Directeur de Granja 4 Irmaos 
Claudia MILITZ DA COSTA - JOSAP AR, Directrice du Développement 
Joao VENDRUSCOLO - EMBRAPA Pelotas (Technologie alimentaire) 
Jair ALMEIDA DA SILVA, Expoente, représentant conseiller de Rice Tee 

Joao Luiz Silva VENDRUSCOLO, Embrapa Technologie alimentaire (Pelotas, RS) 
Luis VIEIRA, Coordonnateur international Technologie Procisur 
Jose Luiz VIANA DE CARY ALHO, Embrapa CT AA (Rio de Janeiro) 

Ana Celia CASTRO, CPDNUFRRJ 
Wessel EYKMAN, coordinateur international Redcapa 
Celso L. RODRIGUES VEGRO, Chercheur Instituto de Economia Agricola de 
l'Etat de Sao Paulo 
Jose Maria CABALLERO, ChefTCAS FAO (Rome) 
Julian Briz ESCRIBANO, Professeur Université Polytechnique de Madrid 
Raul GREEN, Chargé de recherche INRA Laboratoire <l'Economie Industrielle 
Agro-Alimentaire 

,.. Embrapa CNPAF: 
Pedro Antonio ARRAES PEREIRA, Chef du CNP AF 
Claudio BRAGANTINI, Responsable .Area de neg6cios tecnol6gicos 
Jaime FONSECA, Responsable Banque de Germplasme 
Elcio P. GUIMARÂES, Responsable .Area de manejo do Germoplasma 
Emilio DA MAIA DE CASTRO, sélectionneur 
Anne PRABHU, biotechnologie du riz 
Jefferson Luis DA SILVA COSTA, Responsable .Area de manejo Fitossanitario 
Luis Fernando STONE, Responsable .Area de manejo de culturas 
VERIDIANO, sélectionneur 
Noris VIEIRA, Responsable laboratoire de qualité 
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PROPOSITION DE PROJET PROCISUR : 

EV ALUACION DE LA CALIDAD DE ARROZ EN EL CONO SUR, 

VIENDO LA SELECCION DE ATRIBUTOS ESPECIFICOS 

PARA MERCADOS Y USOS INDUSTRIALES ESPECIFICOS. 

ANNEXE2 

Evaluacion de la calidad de arroz en el Cono Sur, viendo la seleccion de atributos especificos 
para mercados y usos industriales especificos. 

I) Importancia del problema 

El arroz irrigado desempena importante pape! social y economico en los paises del Cono Sur, siendo alimento 
basico para mas de i 00.000.000 de personas. La produccion actual esta estimada en 7 .500.000 Ton./ano , con 
un valor de aproximadamente 1,5 billones de dolares. El mayor mercado es el Brasilero con un consumo de 
11.000.000 de Ton./ano (sumados con la produccion de arroz secano ). Entre tanto el concepto de agronegocio 
sufre de restricciones importantes cuando es aplicado a esa cadena agroalimenticia, una vez que los sectores 
involucrados mantienen una baja coordinacion de caracter tecnologico, comercial y economico. 

La abertura de los mercados por la creciente urbanizacion y la competicion provocados por los fenomenos de 
la globalizacion sugieren las necesidades de revision de las formas convencionales de produccion, 
comercializacion y consumo. 

Con relacion al mercado, se observa la necesidad de agregar valor a la produccion agricola y ofrecer productos 
de consumo mas convenientes y adecudos a la poblacion. 

Un analisis de las variedades de arroz resultantes de los programas de mejoramiento de las diversas instituciones 
de investigacion de America Latina permite afirmar que en el pasado, gran enfasis fue dada a las caracteristicas 
agronomicas de los productos como productividad, rusticidad y consecuentemente costos de produccion. Con 
relacion a las propiedades culinarias y aptitud para procesos industriales, solo recientemente se desperto para 
esta cuestion. 

Por tanto, el conocimiento de las propiedades intrinsecas y extrinsecas de los materias primas se toma 
imprescindible para incorporarlas a la cadena agroindustrial, especialmente con relacion a sus caracteristicas 
pos-cosecha, como almacenamiento, aptitud para los procesos industriales y aceptabilidad por los consumidores . 
De la misma forma, debera posibilitar la adaptacion de los procesos de almacenamiento y/o transformacion con 
la finalidad de lograr un grado de calidad adecuado a los productos industriales. 
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Il) Objetivos 

2.1 Objetivo general 

Contribuir para mejorar la eficiencia de la produccion de arroz en el Cono Sur, adecuando la calidad de 
produccion regional a las exigencias de los principales mercados del ConoSur 

2.2 Objetivos especificos 

a) Conocer los atributos de calidad valorizados por los principales mercados consumidores de arroz y por los 
principales segmentos de la industria arrocera de beneficiamiento y de transformacion. 

b) Unificar los metodos de analisis de los criterios basicos de calidad. 

c) Mejorar la gestion de la calidad a nive! de todos los componentes de la cadena. 

d) Recomendar criterios de mejorarniento de los materiales geneticos para cultivo y technicas post-cosecha de 
acuerdo con su adecuacion a mercados y a usos industriales especificos. 

III) Metas 

3.1. Estudio de mercado 

Conocer el mercado y modos de utilizacion para atender las expectativas del consumidor analisando los 
productos principales y las futuras tendencias de posibilidad de valorisacion de estos productos. 

3.2. Tests - metodos de analisis 

Padronisar e implantar un conjunto de metodologia de analisis fisico quimicas y sensoriales entre los diferentes 
laboratorios de los paises miembros del Mercosur. 
Realizar analisis de calidad de los principales materiales disponibles 

3.3. Puntos criticos 

Identificacion de los puntos criticos de los manejos agricolas y post cosecha que afectan la calidad del producto 
final. 

3.4. Sintesis prospectiva y aportes tecnicos 

Ejecutar una sintesis prospectiva incluyendo los aportes tecnicos en funcion de los resultados del estudio del 
mercado, de los tests de calidad y de los puntos criticos de la cadena durante todas las fases de desarrollo del 
proyecto 
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IV) Metodologia 

METAS BASES METODOLOGICAS 

4.1 Conocer mercados - Estudios clasicos de "marketing": Bibliografia, encuestas, entrevistas con 
y utilizaciones industriales y comerciantes 

- Encuestas a comerciantes : disponibilidad, precios, calidad, tendencias. 
- Encuestas a consumidores: tipologia arrozlclase social, percepcion de la 
calidad (criterios, jerarquizacion) 

4.2 Padronisar metodos de - Analisis fisico-quimico: rendimiento de molino, porcentaje de granos rotos, 
analisis textura (dureza y consistencia gomosa,) contenido de amilosa, viscosidad, 

. temperatura de geletinisacion, test alkali . 
- Analisis culinario: absorcion de agua, aumento de volumen, tiempo y 
metodo de coccion. 
- Analisis sensorial: panel de degustacion. 
- Correlacion entre los diferentes tipos de analisis. 

4.3 Identificar puntos -HAACP 
criticos - Analisis de muesiras de productos en d:ferentes etapas de la cadena. 

- Analisar influencias del medio ambiente. 
- Analisar influencias del manejo agricola. 
-Analisar influencias del maneio post-cosecha. 

4.4 Sintesis prospectiva y - Sintesis de elaboracion de calidad en cadenas productivas representativas 
aportes tecnicos en diferentes situaciones (pais, forma de explotacion agricola e 

industrializacion, circuito comercial) 

V) Resultados esperados 

5.1 Conocimiento de la percepcion de la calidad por Ios consumidores. 

5.2 Unificacion de metodologias de analisis. 

5.3 Elaboracion de un conjunto de criterios de calidad. 

5.4 Propuesta de manejo de calidad para diferentes productos comercializados. 

5.5 Recomendaciones y aportes tecnologicos de mejoramiento adecuados a Ios diferentes productos para todos 
los integrantes de la cadena (mejoradores, agricultores, molineros, ... ). 

5.6 Preparacion y difusion de materiales de informaciones correspondientes. 
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VI) lmpactos economicos ambientales y sociales esperados 

6.1 Impacto economico 

Eficiencia 

Este proyecto se puede considerar como una inversion cuya rentabilidad se calculara comparando: 
- el inremento del valor del producto del sector arrocero 
- el costo total de la investigacion 

Sustentabilidadlviabilidad 

El tipo de resultados obtenidos sera facilmente y durablemente propiado por los actores de la cadena 
productiva,incluido los mejoristas de germoplasma: por un lado metodologias y por otro lado el comportamiento 
de varios actores remunerados adecuadamente por el mercado. 

Efectos economicos 

Se estimara aproximada.Inente: 
- los ingresos adicionales del sector arrocero del Mercosur, con reparticion entre los los productores agricolas 
y los otros actores (molineros, comerciantes, .... ) 
- la economia de divisas para el Mercosur debido a la sustitucion de ciertos productos de alta calidad hoy 
importadas de paises fuera del Mercosur. 

Relevancia: para las politicas y economicas del Mercosur 

Los objetivos del proyecto de investigacion son conforme a las politicas y a los principios del desarrollo del 
Mercosur en cuanto a: 
- el fortalecimiento de la integracion regional a traves del desarollo de los intercambios de arroz. 
- la dinamizacion del mercado intemo de arroz, gracias a una buena diferenciacion de los productos en el 
mercado y en el comportamiento de todos los actores de la cadena ( comercializacion sobre la problematica de 
la calidad) 
- la disponibilidad local de productos de buena calidad para los consumidores. 

6.2 Impacto ambiantales 

6.3 Impacto sociales 

VII) Duracion: 3 anos 
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VIII) Principales actividades 

METAS PRINCIPALES ACTIVIDADES 

8.1 Mercados - W orkshop para la elaboracion de un cuestionario 
- Recoleccion de informaciones con cuestionaios 
- Analisis estadisticos de informaciones. 
- Difusion y presentacion de los estudios de mercado para las industrias 
arroceras. 

8.2 Metodos de analisis - W orkshop regional de definicion de los metodos de analisis 
. - Analisis de laboratorio ( de rutina y desarrollo) 

- Capacitacion de los tecnicos de laboratorio del Mercosur. 

8.3 Puntos criticos - Levantamiento de muestras en el campo y en las industrias. 
- Analisis de laboratorio de rutina 
- Analisis de los resultados y divulgacion para las industrias. 

8.4 Sintesis - W orkshop regular de sintesis intermediario 
- W orkshop de sintesis final 
- Presentacion de ios resultados a los integrantes de la cadena 

IX) Equipo tecnico 

X) Capacidad institucional 

Brasil 
Jose Luiz Viana de Carvalho - EMBRAP A - Agroindustria de alimentos - Rio -RJ- Brasil 
Joao Luiz Vendruscolo - EMBRAPA- Clima Temperado - Pelotas - RS - Brasil 

Uruguay 
Fernando Perez de Vida- INIA- Montevideo- Uruguay 
Pedro Blanco - INIA - Montevideo - Uruguay 
Fabian Capdevielle - INIA- Montevideo - Uruguay 

Paraguay 
Jorge Antenor Bareiro Mendoza- Direccion de Investigacion Agricola - Ministerio de Agricultura y Ganaderia -
Caacupe - Cordillera - Paraguay 

Argentina 

Francia 
Dominique Pallet - CIRAD- Proyecto Prosper Cono Sur - Campinas - SP Brasil 
Pierre Fabre - CIRAD/Programa de Cultivos Alimenticios- Montpellier - Francia 
Jean-François Cruz - CIRAD/Programa de Cultivos Alimenticios - Montpellier - Francia 
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XI) Presupuesto estimado 

Ier ano 

Personal salarios 
meta 1 30 000 
meta 2 30 000 
meta3 
meta4 

Honorarios Asesorias 20 000 
Sub-contracto 40 000 

Costos operativos 
V iaticos(20 sem/ano) 20 000 
Pasajes regionales 15 000 
pasajes Internacional 10 000 
Materiales (insumos, 5 000 
reactivos fongibles) 

Equipos 100 000 

Divulgacion -

275 000 

XII) Lider del proyecto 

2do ano 

10 000 
60 000 
30 000 

40 000 

20 000 
15 000 
10 000 
20 000 

20 000 

20 000 

255 000 

3ro ano Total 

- 40 000 
- 90 000 

50 000 80 000 
40 000 40 000 

40 000 100 000 
40 000 

20 000 60 000 
15 000 45 000 
10 000 30 000 
10 000 35 000 

10 000 130 000 

30 000 50 000 

245 000 740 000 

Costo total: 740 000 $ 
Demanda Fontagro : 490 000 $ 

Jose Luiz Viana de Carvalho - EMBRAPA - Agroindustria de alimentos - Rio -RJ- Brasil 
Email:jlvc@ctaa.embrapa.br 
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ANNEXE3 

PRÉSENTATION DE REDCAPA 
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ANNEXE6 

PROGRAMME DE VISITE AU CNPAF (GOIANIA) 
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